
par des hauteurs. Les pierres, hautes 1 m. 
*0 cent., sont enfoncées dans la terre à uno 
profondeur d'un demi-mètre ; le reste de la 
pierre surmonte le sol en forme d'une co
lonne quadrangulaire. Sur chaque borne est 
indiquée la direction vers la prochaine borne. 
^ frontière est déterminée le plus souvent 
»elon les limites des communes ; pour deux 
communes seulement la banlieue est traver
sée par la ligne frontière, de sorte qu'un • 
partie est française et l'autre allemande : 

une de ces communes est celle d'Avri-
court. » 

~ Napoléon III a légué, dit-on, à M. 
Rouher le chronomètre d'or qu'il portait or
dinairement. 

0 u J i t dans la Province de Bordeaux : 
Hier, Ja police a opéré la saisie d'un dépôt 
clandestin d'armes de guerre, armes trans-. 
formées à l'époque de la dernière guerre. 
-.0 dépôt était composé de 22 i fusils ave.: 

baïonnettes, de 2000 cartouches spéciales à 
ces armes et de 1S kilos de poudre. 

— Ou ^crit^de Digne, 15 janvier : 

« Des écoulements ont eu lieu à Breaux 
et à Awr.ot. Un kilomètre environ ne la 
route départementale n» 3 est tombé dans 
la rivière de l'Averive. Plusieurs maisons se 
sont écroulées. Le ministre de l'intérieur a 
envoyé des secours. » 

— On écrit d'Oran, 15 janvier: 

« Deux secousses d<î tremblement de 
terre, à peu près aussi fortes que celles de 
juin dernier, ont été ressenties cette nuit à 
Oran. vers trois heures. On ne signale ni 
accident ni dégàt.L'oscillalion s'est produite 
de ' est à l'ouest. 

» Les secousses ont été ressenties égale
ment au Sig, à Argew et sur d'auties 
[>oints. » 

— On: lit dans le Droit : 

« M1»0 F . . , Agée de soixante ans, ren
tière, faubourg Saint-Denis, souffrait depuis 
trente ans d'une maladie incurable. Sous 
l'influence du mal, ses facultés intellec
tuelles s'altérèrent. Elle devint d'une hu
meur morose et taciturne. 

» La ouit dernière, profilant du sommeil 
de sa domestique, chargée de la surveiller 
et de lui donner d<s soins, elle réunit sur 
le fourneau de la euisine tout le charbon de 
bois qu'elle put se procurer, et en fit une 
sorte d'édifice avec des vers et des cristaux. 

» Lorsque ces préparatifs furent achevés, 
elle y mit le feu et attendit sur un siège 
l'action do l'acide carbonique. L'asphyxie 
ne se produisant pas assez vite à son gré, 
par suite des courants d'air qui en neutra
lisaient l'effet, «lie se passa une corde au 
cou, l'attacha à un clou et se pendit ; mais 
le clou céda sous le poids de sou corps avant 
qu'elle eût perdu connaissance. Elle se re
leva aussitôt pour recourir à un autre moyen 
de suicide : elle prit une bouteille remplie 
de pétrole et ingurgita la mesure d'un ver
re ; bientôt prise de nausées, elle rendit 
l'huile minérale. 

» Le foyer qu'elle avait allumé était n 
intense que les cristaux en fusion coulaient 
parmi les charbons. Pour se soustraire à la 
c aleur, elle rentra dans ses appartements, 
toujours obsédée par l'idée du suicide. Elle 
monta sur un meuble, enfonça dans la boi
serie un clou auquel elle accrocha une cor
de, après l'avoir passée sept fois autour du 
cou. 

» Cette malheureuse avait une telle vo
lonté de se détruire et si grand'peur de 
souffrir, qu'elle eut la précaution, avant de 
s'élancer du meuble, do s'armer d'un cou-
teau de cuisine, avec l'intention de s'ouvrir 
le ventre, mais l'effet de la strangulation 
fut si prompt qu'elle n'en eut ni le temps 
ni la force. 

i C'est dans cette position que, ce matin, 
sa nièce l'a trouvée tenant encore le coul 
teau entre ses doigts crispés, i 

— Dans ces derniers temps, une jeune 
actrice anglaise, M1:» Swanborough a intenté 
un procès en dommages-intérêts à la com
pagnie du chemin de fer métropolitain de 
Londres. Lors d'une collision qui a eu lieu 
à la station de Kouoington.M • Swanborough 
a été piécipitée sur le plancher de la voiture, 
a reçu uue blessure au front, a été blessée 
au genou, et est restée sans connaissance 
pendant quelque temps. — Les juges ont 
décidé qu'en sa qualité d'actrice, la beauté 
Incontestable de M11» Swanborough,l'élégance 
de sa démarche, etc., constituaient une 
partie de son capital. Couséquemmeut, ils 
ont condamné la compagnie à lui payer une 
tomme de quarante mille francs à titre de 
dommagea-intéiéU. — C'est assez bien payé. 
Beaucoup de gens,à ce prix-la,consentiraient 
volontiers à s'écorcher la figure et les 
genoux. 

— L'Événement publie en léte de ses co
lonnes un procès-verbal signé par deux amis 
de M. Ed. Magnier, procès-verbal duquel il 
résulte ipie le rédacteur en chef de l'Événe
ment ayant demandé une réparation par les 
arnes au directeur du Figaro, celui- ci avait 
a- cepté le cartel, mais qu'ayant ensuite ap
pris que M. Magnier voulait lui intenter 
simultanément une action judiciaire, M. de 
Yillemessant était revenu sur sa première 
résolution, voulant se maintenir sur le ter
rain judiciaire. 

Fuite d'un banquier.—Le nommé V..., 
âgé de trente-six ans, ancien employé du 
Crédit Mobilier, avait, il y a deux ans, fon
dé, dans le quartier de la place Vendôme, 
avec une vingtaine de mille francs formant 
la dot de sa femme, une maison qu'il avait 
intitulée banque, et qui n'était en réalité 
qu'une agence d'affaires. Il vendaU les titres 
qu'on lui confiait et servait les intérêts de 
l'argent. Jusqu'à présent ses opérations fi
nancières avaient été régulières, et ses 
clients, loin de suspecter sa bonne foi, se 
montraient satisfaits de la parfaite exactitude 
de ses comptes. Cependant, V . , . n'agissait 
ainsi que pour mieux mettre à exécution le 
projet qu'il nourrissait. Il vient de partir à 
l'étranger avec ir»0,00o fr. qu'il avait réalisés 
sur la vente des titres. Avertie de cette dis
parition, l'autorité a fait une descente dans 
son logement, dont la simplicité indiquait la 
classe à laquelle appartenait sa clientèle,com-
posée exclusivement d'artisans et de petits 
employés. Les scellés ont été apposés sur des 
meubles sans valeur. 

—Suicide.— Avant-hier soir, un monsieur 
et une dame suivaient le pont de l'Aima, 
à Paris, lorsqu'une jeune ft-mme qui arrivait 
en sens contraire et qui était extrêmement 
pale, leur demanda l'heure. Dix heures et 
demie, répondit le monsieur,après avoir re
gardé samontre. —Je vous remercie,dit-elle, 
soyez heureux. Les époux continuaient leur 
route en se demandant ce que pouvait signi
fier ce souhait assez singulier, quand ils en-
tendireut un bruit qui les fit retourner. 
C'était la jeune femme qui venait de .̂ e 
précipiter dans la rivière. Ils donnèrent l'a
larme. Des mariniers sautèrent dans des 
batel^ts, mais leurs recherches restèrent in
fructueuses, et le corps de la noyée, emporté 
par le courant, ne put être retrouvé. 

—Voici un calcul que nous envoie un ama
teur de curiosités chiffrées sur la décompo-
tion fatidique des années qui ont joué un 
grand rôle dans la vie do Napoléon III. 

Il naît en 1808 
Il fait le coup d'Etat e n . . . . l^.'i! 
11 est procramé Empereur en 1852 
Il es! détrôné en 1870 

Or, si nous additionnons horizontalement 
et successivement les chiffres de chacun de ces 
nombres, nous obtenons les résultats sui
vants : 

1808 = 17 
1851 = 15 
1852 = lf. 
1870 — 16 

64 
L'empereur est mort à f>4 ans. 
Mais voici où le hasard devient tout à 

fait bizarre : si vous additionnez les mêmes 
dates dans le sens vertical,, vous anivez à 
ce même total de 64. 

1 8 0 « 
1 8 5 1 
1 8 5 2 
1 8 7 0 

4 32 17 11 = 64 

— Entre employés des Pompes funèbres, 
à l'enterrement du duc de Medina-Cœli : 

— Fameux, ce convoi ; qu'en pensez-
vous '? 

— Bah ! je suis cuirassé, ça ne m'amuse 
plus. 

A l'ouverture du cours d'auatomic, dans 
uue Faculté de province : 

— Messieurs, dit le professeur, nous se
rons réduits, pour nos études,aux sujets que 
nous fourniront les hôpitaux, notre ville ne 
jouissant que rarement de l'avantage des exé
cutions. 

. ^ 
Dernières Nouvelles 
(Service particulier du Journal de 

Roùbaix.) 

Paris, 17 janvier. 
La droite s'est réunie hier soir à l'hô

tel des Héservoirs. On ignore encore le 
résultat de sa délibération» 

Les généraux Chanzy, Letellier, Va-
laze e{ Ducrot sont prochainement at
tendus à Versail les. 

Quelques préfets doivent également 
venir à Versai l les ,entr 'autresM. Ducros, 
préfet de la Loire . 

Hier soir, a eu lieu la première î e p r é -
sentation de la femme de Claude, d 'A
lexandre Dumas fils. Salle comble, pu
blic d'élite, impressions diverses. On a 
beaucoup acclamé Mlle Dosclée. 

On nou3 écrit de. Versailles, le 16 j an 
vier, soir : 

«Les dissident.-* du Centre gaucho 
(fraction Perler) , au nombre de 4 1 , se 
sont réuni» aujourd 'hui . M. Périer a 
fait un discours dans lequel il maintient 
et adopte la politique du Message et se 
déclare partisan de là Républ ique, mais 
avec c t l e restriction que les membres 
de la réunion ne sont pas assez engagés 
dans ses opinions républicaines pour ne 
pas pouvoir -se rallier à une filtre forme 
de gouvernement si le pays on expr ime 
la volonté. 

» M. Pé r i e r a été nommé Président de 
la réunion, M Feray, vice-présiJent , 
et M. Bompard, questeur . 

» Les bureaux ont nommé aujour
d 'hu i trois commissions. 

» La commission chargée d 'examiner 
la propoj*iou Savary e s t e n g r a n d e majo

rité favorable à cette proposit ion. Trois 
bureaux ont ajourné à samedi le choix 
de leurs commissaires . 

» La commission pour la demande en 
autorisation de poursuites contre M. 
Busson-Duviviers, député de la Sar the , 
est ainsi composée : 

* MM. Limpérani , d e l à Sicotière, 
Noël Parfait, Biondel, de Tillancourt, 
Target , marquis de Talhouët, Gasselin 
do Fresnaye, baron A». Vinols, Labé-
lonye, lîoullier de Branches, Laurier , 
comte Durfort de Civrac, Bertauld et 
Roux. 

» La corn-mission chargée de procéder 
•à u-r.eenquètesur les questions se rat ta
chant à l'exploitation et au monopole des 
tabacs et poudres , est ainsi composée : 

« MM. de Mérode deLamber t e r i e , 
Jouber t , Des Rotours, Gouin, B!in de 
Bourdon , Morin , Be rna rd -Du t r e i l . 
Warnier (Algérie), Hamille, Wartel le do 
Retz,S.ijot,marquis de Par tz et Larr ieu. 

» Les brui ts d 'un rapprochement ent re 
les deux branches de Bourbon sont do 
nouveau mis en circulation. Dans les 
cercles légitimistes, on assure que la 
fusion est accomplie. 

» M.Thiersest allé aujourd'hui à Paris 
pour s 'entretenir avec plusieurs officiers 
généra ux de questions relatives à l'organi 
salion de l 'armée et s 'occuper de certai
nes questions diplomatiques. 

» Le président de la République, lus 
ministres et I I . Barthélemy-St-Hilair^ 
dînent ce soir chez le président de l'As
semblée. Madame Thicrs n 'assistera pas 
à ce dîner . 

» On ne signale aucune manifestation 
bonapart is te . Le plus grand calme règu -i 
dans toute ki France . » 

Marseille, 16 janvier, soir. 
On mande de Rome, le 10 au soir : 
« Dans les fouille* prat iquées s o i s le 

maître autel d e l à basilique de* S S . 
Apôtres,on a retrouvé les corps authen
tiques de Si-Philippe et de St-J.jcqusj-s 
mineur , ensevelis pendant le c inquième 
siècle. 

» Le Pape a manifesté sa joie en don
nant une forte somme pour subveni r 
aux frais de la réparation de la basilique.» 

Rome, 16 janvier. 
Plus ieurs famill s ont présenté au

jourd 'hu i leurs enfants au S a i n l - P è r e . 
Le Pape a annoncé qu 'h ier soir, à la 
suite de diverses fouilles, on croit avoir 
re trouve-dans l'église des S S . Apôtres 
les corps des apôtres St-Phil ippe et St-
Jacques . 

Le sénat a approuvé la suppression 
de l 'enseignement théologique. 

La nouvelle donnée hi^r p a r une 
feuille parisienne que, M. Foura i e r au
rait consulté le gouvernement français , 
pour savoir s'il devait ass is ter au service 
funèbre de Napoléon III , est dénuée de 
tout fondement. On n 'a invité à ce sf r-
vice ni les membres du corps diploma
t iques, ni d 'au t res personnages officiels. 

Belgrade, 16 janvier. 
A Malizwornick. des Tur^s a rmés 

ont voulu forcer le Ka ïmakan à enlever 
la cloche de l'église. Une panique en est 
résultée parmi les chrét iens. La ville 
serbe de Zvvornick est t ranqui l le . 

New-York, 10 janvier. 
Un s teamer,monté par des flibustiers, 

VEdgar Stua/'f.a déba rqué a Lu i s , dans 
l'île de Cuba, de g randes quan t i t é s 
d 'a rmes et de munitions et 90 volontai
r e s . 

Berlin, 16 janvier. 
Les ambassadeur s d 'Angleterre , do 

France et d 'Autr iche, sont invités à la 
soirée qui est donnée aujourd 'hui au 
Palais impérial 

Le général Leflo, ambassadeur de 
France à Sa in t -Pé te rsbourg , est a r r ivé 
ici. 

Le comte Schouvaloff, revenant de 
Londres , est at tendu ce soir à Berlin. 

Madrid, 16 janvier. 
On mande de Rome à la date d u 13 

j a n v i e r : 
« L'adresse lue hier par lés curés de 

Rome au Paint-Père d i t : « Nos senti
ments de vénération et d 'admirat ion 
sont d 'autant plus vifs que l 'épreuve ac
tuelle d<* l'Eglise d u i e davantage . Nous 
assurons Sa Sainteté que , malgré les 
doctr ines perverses et les séduct ions 
tenues au dehors, la presque tntah'f.^ de 
nos paroiss iens a conservé la r i vanité" 
do sa foi. Sauf un petit nombre d excep
tions, ils sont avec le Pape « t poitf le 
Pape . Imitant le courage de notre Père , 
nous tenons haut notre bannière s-ur 
laquelle est écrit : Potius mort ij-uam 
fœdari! » 

» Demain, un grand nombre d'en
fants de la noblesse et de la I». .rg- oi«ie 
seront présentés par leurs |>ni«itle au 
Pape , auquel ils fe 'ont une oflfr.in*fo. » 

Londres, I f janvier, etir 
Le bilan hebdomadaire à* la Ban

que d 'Angleterre donne lus résul tais 
su ivan t s : 

Augmentation : 
Réserve des bil lets . . 671 .370 liv. s t . 
Compte du t résor . . . 460 .068 » 
Portefeuille 564.246 » 
Compte part icul iers . 7U5.D21 » 
Encaisse métallique 214.468 » 

Diminution : 
Circu la t ion . 479 .895 » 
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Bulletin de la séance du 12 Janvier 1873 

Sommes versées par 142 déposants, 
dont 30 nouveaux Fr . 19,b47 »» 

. 48 demandes en rembourse
ment 11,095 07 

Les opérations du mois de Décembre sont 
suivies par MM. Réquillart-Scrépel et 
Eloy-Toulemonde, directeurs. 
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Liverpool,16 janvier. 
Marché aux cotons. 

Clôture. Disponible offert, livrable — 
fléchissant. 

Vendu 10,000 balles, dont 2,000 pour la 
spéculation et l'exportation. 

New-York, 16 janvier. 
Agio sur or, clôture 112 3/8 

» plus haut 1125/8 
» plus bas 112 3/8 

Change SOT Londres 109 3/8 
» Paris 2;i3 3/4 
Coton 20 1/2 

Recettes du jour L'2,000 b . 
Londres, 16 janvier. 

Aflaires toujours peu importantes, et prix 
statiounaires. 

i Ventes du jour 1040 balles, même cote que 
• hier. 

Le IZero est arrivé de Coconada et de 
Madras. 

— I - U - L mm i iJt.JKJ 

Bordeaux, 15 janvier. 
Laines .'11 b . Buenos Ayres ont en pre

neurs à fr. 210. 

A v i « d i v e r * . 

AXVERS, 16 janvier. — Cotons: Nous 
avons appris la vente, par application di
recte, de la partie 1419 balles coton Loui
siane, par Virginia, qui étaient annoncées 
en vente publique pour le 21 de ce mois. 
On a payé fr. 120 par 50 kilos pour classi
fication strict low middliiig. 

Laines : Il n'a pas été renseigné d'affaires 
aujourd'hui en cet article. 

A une réunion des importateurs de lai
nes, qui a eu lieu hier après-midi, il a été 
décidé que la première série des enchères 
trimestrielles sur notre place s'ouvrira le 4 
février prochain. Les quantités à exposer à 
cette vente seront déclarées dans une réu
nion qui se tiendra le 24 de ce mois. 

MARSEILLE, 14 janvier„—* Laines : On a 
vendu : 20 b. Khorassan, à fr. 2 le kil. net; 
5 b. agneauxf de fBagdad, à fr. 3 le kil. net; 
270 b. Mazagan, à fr. 90 les 50 kil. net ; 
308 b. coton de Constantine, à fr. 95 les 
50 kil., conditions d'usage. 

Cotons . Marché faiblissant. On a pris : 
50,000 kil. Jumel à livrer, à fr. 132 50, 
esc. 1 1 /2 0/0 ; 10 b. Idelep, à fr. 72 50 ; 
20 b. Idelep nouveau, à fr. 77 50 ; 6 b . 
Pirée, à fr. 110, les 50 kil., conditions or
dinaires. 

Soies et cocons .• On a pris 1500 kil. J a 
ponais Syrie, à fr. 25, p . 4 ; 1000 k i l . 
Smyrne, à fr. 24, t . q.; 5000 kil . cocons 
doubles Nouka.à fr. 6, esc. 2 0/0. 

MARSEILLE, 15janvier. —Laines: Ou a 
pris 83 b. Alger à fr. 102 50 les 50 kil., 
conditions d'usage. 

Cotons : Marché très-calme. Affaires nul
les. 

Soies et Cocons : Marché nul. 
- HAVRE, le 15 janvier 1873. — Revue du 
1er au 15 janvier 1873. — Avis de MM. Aug. 
Asselin et L.Biais,courtiers.— Laines : Im
portations depuis le 1er courant, 3.656 balles. 

Débouchés depuis le 1er courant 1,446 b . 
rftock ce jour : 11.670 balles Laines, dont 

7,824 balles Plata, contre 3,629 balles Lai
ne, dont 859 "balles Plata. 

Nous avons eu, pendant cette quinzaine, 
un bon courant d'affaires-, les prix restant 
fermas aux cours de Décembre, les Laines 
anciennes étant plus recherchées" que celles 
de la nouvelle toute. Il a cependant été 
traité environ 200 balle? Buenos-Ayres nou
velles, de fr. 2 à 2 20 pour bonne métis 
I» des meilleurs Laines reçues.Comme nous 
l'avons déjà dit, la valeur de ces dernières 
ne pourra être bien fixée que lorsqu'on sera 
fixé sur leur rendement. 

Les Laines communes de toutes provenan
ces restent délaissées. 

Nos prochaines enchères auront lieu les 
22, 23 et 24 courant; il y sera présenté en
viron 4.G00 balles Buenos-Ayres, 1.400 bal
les Montevideo et 2,000 balles diverses pro
venances. 

ILw hc;, jeudi 1 ô jamvier\81Z. — Cotons : 
La demande reste très-languissante , et 
nous ne notons pas aujourd'hui au-delà de 
630 b . , la totalité en disponible. Peu en
courages par les avis froids de Liverpool, 
les vendeurs sont coulants, et l'on obtient 
par-ci par-là quelques concessions. 

Il ne s'est rien traité à livrer par navire. 
Le terme est sans mouvement; les ven

deurs résistent aux offres en baisse. 
Liverpool est par continuation calme et 

lourd. 
Peu ou point de variation aux Etats-Unis 

dans les cours des divers marchés, mais les 
recettes restent fortes, ainsi que les expédi
tions pour l'Angleterre 3t le Continent. 

Les expéditions de Fernambourg pour 
l'Europe du 9 au 24 décambre.se sont éle
vées à 11,143 b. , dont 2,498 b. pour le Ha
vre par les navires Raoul et Véridiana. 

Nous cotons: 
Trèsord. Louisiane 123 — 
Low Midd. Le enmer (suiv.dist). 124/125 — 

dito en charge 121/122 — 
Ordinaire Fernambourg 120 — 
Bon ordinaire Oomra 87 — 
New Oomra, en charge et en mer. 93 — 
Bon ordin. Tinnivelly 87 — 
Ordinaire Cocanadah 77 — 
Bon ordinaire Bengale Si — 

COLOMBO, 6 janvier.— Cotons Tinnivelly t 
Arrivages faibles, prix assez bien soutenus. 
On cote : Tinnivelly nouveau 7 1/2 d. par 1. 
coût et fret par voilier pour Londres ou 
7 3/4 d. par vapeur pour Trieste, Londres 
etc. 

CALCUTTA, 14janvier.— Cotons: En ten
dance à la baisse ; fair Bengale, nouveau 5 
3/16d. ; good fair Tinnivelly, 7 l/2d., coût 
et fret. 

BRÈME, 14 janvier.— Cotons: Calme ; on 
a vendu 140 b. Amérique du Nord. 

Laines: On a vendu 116 b . Cap. lavée» 
À dos. 

GÈNES, U janvier.— Laines: La spécu
lation montre peu de disposition à opérer 
sur cet article par suite du peu de disponible 
et de la bonne tenue de nos prix. 
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The Continental Wineçrowsrs Association, 
Limited, 2, Crown Buildings, Queen Victo* 
ria Street (City}, à Londres. — Réunion de» 
propriétaires des grands crûs de la Gironde^ 
de la Bourgogne et de la Champagne. —• 
('eue Compagnie est une Compagnie de ca
pitalistes et de propriétaires de vignobles» 
qui est sous le patronage de la plus hau
te aristocratie anglaise, et qui va exploiter 
en Angleterre le commerce des vins de Fran
ce, de manière à y tuer le trafic des vin» 
frelatés, et à mettre à la portée de chacun 
la consommation des vins naturel» et bons, 
depuis les produits les moins chers jusqu'aux 
crûs les plus renommés et les plus goûtés. —-
Toute la presse* anglaise a adplaudi à l'ini
tiative intelligente des fondateurs de la So
ciété The Continental Winegrowers Associa
tion. Limited, qui sont des hommes pra-
iques et possédant pour cet objet les capa
cités et l'expérience nécessaires pour bien 
goûter, qui est une des conditions impor
tantes d«- l'affaire des vins.— Le titre de 
cette Société est heurenx, l'idée est bonne» 
le projetés! réalisé et appelé à développer}* 
commerce viuicole eu Angleterre. Nous ne 
pouvons que leur prédire le succès. 3294 


